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ECHOS DE PARTOUT

Savïez-vous que...
— L'œil de l'abeille possède des écrans polarisants qui le divisent

en 8 secteurs dans lesquels la luminosité varie selon l'heure
du jour ;

— Si l'on coupe les pétales des fleurs, celles-ci ne sont plus visitées

par les abeilles ;

— Dans le pollen il y a comme éléments minéraux : chaux, magnésie,

phosphore, fer, soude, potasse, manganèse et soufre ;

— Le nectar est absolument indispensable pour humecter les
grains de pollen au moment de sa récolte ;

— Le durcissement de la propolis est dû à une substance qui se
trouve dans la salive des abeilles ;

— La danse des abeilles caucasiennes est plus lente que celle des
italiennes ;

— Streche, savant allemand, a réussi à se faire comprendre des
abeilles ;

— L'abeille existe depuis 60 millions d'années alors que l'homme
n'est apparu qu'il y a 100 000 ans ;

— Les apiculteurs n'auraient jamais de cancer à la gorge ;

— Parmi les savants qui ont le mieux étudié les abeilles il faut
citer Réaumur, François Huber et Karl von Frisch.

Du 11 juin au 10 juillet 1961

Service des pesées des ruches

Alt. Station Aug. Dim. Aug. Dim.
nette nette

Observations

357 La Plaine — — — La balance est restée station-
naire, avec légère tendance à
la hausse.

365 Morges

411 Bex 0,550

4.— Plusieurs colonies ont besoin
de secours.
La floraison des châtaigniers,
bonne d'habitude, n'a rien
donné cette année.
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Alt. Station

450 Courtedoux

480 Payerne I

Aug. Dim. Aug.
nette

aucune

1.300 2.—

480 Payerne II 2.— 2.800 —

650 Vuarrengel 2.800 1.700
620 Cheseaux

Morrens
620 Echallens

1.100
3.800

Dim. Observations
nette

Les colonies arrivent péniblement

à se suffire.
0,700 Résultat peu brillant, popu¬

lations en baisse, heureusement

le sucre aussi.
0,800 Augm. et dim. se succèdent

malgré le beau temps.
C'est une piteuse année.

3.150 1.600 1.550

720 Lentigny 4.200

750 Le Mouret
822 Cernier
970 Le Locle
835 Vollèges

1150 Le Sépey

— 2.100
1.350 5.800
4.100 2.100

4.200

2.—
3.250

4.200

Journée la plus forte, le
10 juillet (1.100). Plus d'espoir

d'une belle récolte.
Récolte sur trèfle blanc et
berce.

4.450 Temps chaud et orageux.
Récolte sur le sapin rouge.
Colonie nourrie jusqu'au
mercredi 7 juin.
Pas d'augmentation ces
derniers jours.

L'absence de récolte est due au temps durant ce dernier mois. Comme
le disait très justement notre correspondant de Genève, il serait plus utile
de chercher à améliorer le temps que l'apiculture.

Quelques régions ont bénéficié d'une miellée, mais tout est resté jusqu'à
ce jour très localisé. Il est encore possible d'espérer une modeste récolte —
en plaine, sur le trèfle blanc, le lotier, et, en montagne, sur l'épilobe, la ronce,
etc. — mais il nous faut un temps beau et chaud.

Romanel/Lausanne, le 18 juillet 1961.
R. Bovey.

DOCUMENTATION ÉTRANGÈRE

Le plus grand rucher collectif du monde
Le rucher collectif d'Inezerki est certainement le plus grand rucher

collectif du monde mais aussi le plus curieux par sa construction, son histoire et
son exploitation.

Ce rucher, célèbre dans toute la région, est situé en plein pays berbère, dans
le massif du Grand Atlas, accroché à flanc de montagne, dans la tribu des
Ida ou Ziki.

Sa fondation date de 1850. Le choix de son emplacement aurait été déterminé

par la présence de nombreuses plantes mellifères, fleurissant successivement
et comprenant plus particulièrement arganiers, amandiers, palmiers dattiers,
lavandes stœchades et diverses sortes de thym.

Cet emplacement est aussi le centre d'un groupe important d'apiculteurs
berbères pratiquant, cas unique au Maroc, la transhumance en apiculture pour
accroître leur récolte et produire une qualité de miel très recherchée.

Le fait de se retrouver chaque année sur les mêmes emplacements les incita
à grouper leurs ruches sous la surveillance d'un gardien commun, et, pour plus
de sécurité, à construire un rucher collectif d'un type original.
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